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LA CÈNE 
 
Jésus fait préparer la salle (Lc 22 7-13) 

« Vint le jour des Azymes où on devait immoler la pâque. Et il envoya Pierre et Jean en leur disant : “Allez nous 
préparer la pâque pour que nous la mangions.” Ceux-ci lui dirent : “Où veux-tu que nous fassions les préparatifs ?” Il 
leur dit : “Voici : quand vous entrerez dans la ville, il se rencontrera près de vous un homme, portant une cruche d’eau; 
suivez-le dans la maison où il entrera. Et vous direz au maître de la maison : "Le Maître te dit : Où est la salle où je 
pourrai manger la pâque avec mes disciples ?" Et il vous montrera une chambre à l’étage, grande, munie de tapis. Fai-
tes-y les préparatifs.” S’en étant allés, ils trouvèrent les choses comme il leur avait dit et préparèrent la pâque. » 
 
(La plupart des récits suivants sont composés à la manière d’un διατεσσάρων. Origine des versets : 
Matthieu, Marc, Luc, Jean) 
 
Le repas pascal 

« Le soir venu, Jésus sachant que son heure était venue de passer de ce monde à son Père, ayant aimé les siens 
qui étaient dans le monde, les aima extrêmement. Il était étendu à table avec les douze disciples. Et comme on avait 
déjà commencé de souper, il leur dit : “J’ai tant désiré manger avec vous cette pâque avant de souffrir ! Car je vous 
dis que je ne la mangerai plus, jusqu’à ce qu’elle trouve son accomplissement dans la Royaume de Dieu.” Et ayant pris 
une coupe et rendu grâces, il dit : “Prenez ceci et partagez entre vous. Car je vous dis que je ne boirai plus désormais 
du fruit de la vigne jusqu’à ce beau jour où je le boirai avec vous nouveau dans le Royaume de mon Père.” » 
 
Sublime exemple d’humilité 

« Le diable ayant déjà mis dans le cœur de Judas Iscariote, fils de Simon, le dessein de le livrer, il y eut aussi 
une rivalité entre eux : lequel d’entre eux pouvait passer pour le plus grand ; sachant que son Père lui avait tout mis 
entre les mains, et que c’est de Dieu qu’il est sorti et que c’est vers Dieu qu’il s’en va, il se lève de table, et quitte 
ses habits et, prenant un linge, il s’en ceignit ; ensuite, il jette de l’eau dans le bassin et se mit en devoir de laver 
les pieds de ses disciples et de les essuyer avec le linge dont il était ceint… Il vient donc auprès de Simon-Pierre 
qui lui dit : “Seigneur, c’est toi qui me laves les pieds ?” Jésus répondit et lui dit : “Ce que je fais, tu ne le sais 
pas maintenant, mais tu le comprendras après.” Pierre lui dit : “Non, tu ne me laveras pas les pieds, jamais !” 
Jésus lui répondit : “Si je ne te lave pas, tu n’as pas de part avec moi.” Simon-Pierre lui dit : “Seigneur, non 
seulement mes pieds, mais encore les mains, et la tête.” Jésus lui dit : “Celui qui a pris un bain n’a pas besoin de 
se laver, mais il est pur tout entier. Vous aussi, vous êtes purs, mais… pas tous.” – Il savait, en effet, qui allait le 
trahir ; c’est pourquoi il a dit : vous n’êtes pas tous purs. 

« Lors donc qu’il leur eut lavé les pieds et qu’il eut repris ses habits , il leur dit : “Comprenez-vous ce que je 
vous ai fait ?… Vous m’appelez "Maître" et "Seigneur" et vous dites bien, car je le suis. Si donc je vous ai lavé 
les pieds, moi le Seigneur et le Maître, vous aussi, vous devez vous laver les pieds les uns aux autres. Car je vous 
ai donné un exemple afin que vous agissiez vous aussi comme j’ai agi envers vous. Vous savez que ceux qui pas-
sent pour commander aux nations les gouvernent avec empire et que leurs grands officiers exercent le pouvoir sur eux. 
Leurs princes reçoivent le nom de bienfaiteurs. Quant à vous, n’agissez pas ainsi, mais que le plus grand parmi vous 
soit comme le plus jeune ; et que le chef soit comme celui qui sert. Car le Fils de l’Homme, non plus, n’est pas venu 
pour être servi, mais pour servir, et pour donner son âme comme rançon pour plusieurs. Quant à vous, vous êtes ceux 
qui dans mes épreuves êtes demeurés constamment avec moi, selon que mon Père a disposé d’un royaume en ma fa-
veur afin que vous mangiez et buviez à ma table dans mon Royaume ; et vous serez assis sur des trônes, jugeant les 
douze tribus d’Israël. Dès maintenant je vous le dis : quiconque reçoit celui que j’ai envoyé me reçoit ; et qui-
conque me reçoit, reçoit celui qui m’a envoyé.” » 
 
Jesus dénonce la trahison 

« Et pendant qu’ils étaient à table et mangeaient, Jésus dit : “Je ne dis pas cela de vous tous ; je sais quels ils sont, 
ceux  que j’ai choisis : d’ailleurs, c’est pour que l’Écriture soit accomplie : "Celui qui dévore mon pain a levé 
contre moi son talon"… En vérité, en vérité, je vous le dis : l’un de vous me trahira. Car le Fils de l’homme s’en 
va  selon ce qui est écrit à son sujet, mais malheur à cet homme par qui est trahi le Fils de l’Homme. Il eût mieux valu 
pour cet homme qu’il ne fût pas né.” Ils commencèrent à s’attrister et à lui dire l’un après l’autre : “Serait-ce moi ?” Un 
des disciples de Jésus – celui que Jésus aimait – était couché sur son sein. Simon-Pierre fait donc signe à celui-ci 
et lui dit : “Dis-moi qui est celui dont il parle.” Celui-là se penchant de la sorte sur la poitrine de Jésus lui dit : 
“Seigneur, qui est-ce ?” Jésus donc lui répond : “C’est celui pour qui je vais tremper la bouchée et à qui je vais 
la donner.” Ayant donc trempé la bouchée, il la prend et la donne à Judas, fils de Simon Iscariote. Et après la 
bouchée, en ce moment, Satan entra en celui-là. 

« Donc Jésus lui dit : “Ce que tu vas faire, fais-le au plus vite.” Or cela, personne de ceux qui étaient à table 
ne comprit pourquoi il le lui a dit. En effet, comme Judas avait la cassette, quelques-uns pensaient : “Jésus lui 
dit : "Achète ce dont nous avons besoin pour la fête", ou bien il lui dit de donner quelque chose aux pauvres.” 

« Prenant donc la bouchée, celui-ci sortit aussitôt. Or il faisait nuit… 
« Lors donc que Judas fut sorti, Jésus dit : “Maintenant a été glorifié le Fils de l’Homme et Dieu a été glorifié 

en lui. Si Dieu a été glorifié en lui, Dieu aussi le glorifiera en lui ; et c’est bientôt qu’il le glorifiera. Je vous donne 



un commandement nouveau : c’est que vous vous aimiez les uns les autres comme je vous ai aimés. C’est à cela 
que tous reconnaîtront que vous êtes mes disciples : si vous avez de l’amour les uns pour les autres.” » 
 
Institution de l’eucharistie et de l’ordre 

« Et ayant pris du pain et rendu grâces, il le rompit et le leur donna en disant : “Ceci est mon corps, donné pour 
vous ; faites ceci en mémoire de moi.” Et ayant pris la coupe de la même manière, après le repas, il la leur donna en 
disant : “Cette coupe, c’est la nouvelle alliance dans mon sang répandu pour plusieurs en vue de la rémission des pé-
chés.” 

« Et Jésus leur dit : “Tous, vous serez démoralisés à cause de moi, car il est écrit : "Je frapperai le pasteur et les bre-
bis seront dispersées". Mais après que je serai ressuscité, je vous précéderai en Galilée. Simon, Simon ! Voici que Satan 
a obtenu la permission de vous cribler comme le froment… Mais moi, j’ai prié pour toi, afin que ta foi ne défaille pas ; 
et toi, quand tu seras revenu, affermis tes frères.” Or Pierre lui dit : “Quand même tous seraient démoralisés, du moins, 
pas moi. Je donnerai ma vie pour toi.” Et Jésus lui dit : “En vérité, je te le dis : toi, aujourd’hui, cette nuit, avant 
qu’un coq ait chanté deux fois, tu me renieras trois fois.” Et tous aussi en disaient autant. » 
 
Les temps heureux et la grande épreuve (Lc 22 35-38) 

« Et il leur dit : “Quand je vous ai envoyés sans bourse ni besace ni souliers, quelque chose vous a-t-il manqué ?” 
Ceux-ci dirent : “Rien.” Il leur dit : “Mais maintenant, que quiconque a une bourse la prenne ; et de même une besace. 
Et que celui qui n’a pas de glaive vende son manteau et en achète un. Car je vous dis que doit s’accomplir en moi cette 
écriture : "Il a été compté parmi les malfaiteurs". Aussi bien, ce qui me concerne arrive à son terme.” Ils dirent : “Sei-
gneur, il y a ici deux glaives.” Il leur dit : “C’est assez.” » 
 
À la fin du discours après la Cène 

« Ayant ainsi parlé, Jésus sortit avec ses disciples. » (Jn 18 1) 
 


